Pierre George (1909-2006) by Charbonneau, Hubert
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de l'Université de Montréal, l'Université Laval et l'Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche. Érudit offre des services d'édition numérique de documents
scientifiques depuis 1998.









Pour citer ce document, utiliser l'information suivante :  
URI: http://id.erudit.org/iderudit/016358ar
DOI: 10.7202/016358ar
Note : les règles d'écriture des références bibliographiques peuvent varier selon les différents domaines du savoir.
Ce document est protégé par la loi sur le droit d'auteur. L'utilisation des services d'Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d'utilisation que vous pouvez consulter à l'URI https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/
Document téléchargé le 9 février 2017 09:32
PIERRE GEORGE (1909-2006)
Né à Paris, le géographe Pierre George, qui aurait eu 97 ans le 11 octobre,
est décédé le 9 septembre 2006 à son domicile de Châtenay-Malabry, en
banlieue parisienne. C’était un homme d’une intelligence, d’une vitalité et
d’une culture exceptionnelles. C’était, plus encore, un enseignant hors pair. Il
se fait tôt remarquer lors de ses études, quand, à la suite de sa licence en
sciences, il arrive premier à l’agrégation d’histoire et de géographie, à l’âge
extrêmement précoce de 20 ans, de sorte qu’il est à peine plus âgé que ses
élèves quand il se voit nommé professeur au Prytanée militaire de La Flèche.
Quelques années plus tard, il soutient sa thèse de doctorat d’État à l’âge
inusité de 25 ans, à une époque où l’école française de géographie est à son
apogée et où les docteurs en ce domaine obtiennent leur diplôme dans la
quarantaine, voire plus tardivement encore.
Pierre George sera professeur de lycée pendant 16 ans. Après avoir ensei-
gné pendant deux ans à Lille, il est nommé à la Sorbonne, où il sera rapidement
promu au rang de professeur titulaire de géographie humaine, poste qu’il occu-
pera durant un quart de siècle. J’ai eu le privilège de suivre quelques-uns de ses
cours à partir de 1958, quand il était en quelque sorte au sommet de sa remar-
quable carrière. Je me souviens en particulier du cours de géographie écono-
mique qu’il donnait le samedi matin à l’Institut de géographie de la rue Saint-
Jacques. Il arrivait à l’heure précise, déposait devant lui quelques feuillets qu’il
ne consultait jamais et procédait ensuite à un cours proprement magistral, d’une rare clarté, citant pourtant des dizaines de
chiffres, tantôt sur la production du charbon ou du pétrole dans telle ou telle contrée, tantôt sur les échanges commerciaux dans
les divers continents ou le revenu par habitant de différents pays. On entendait voler les mouches dans le vieil amphithéâtre bondé.
Et quand le maître, au terme d’une heure exacte, quittait la salle, après avoir exposé ce qu’il avait à dire, ni plus ni moins, des
applaudissements aussi spontanés que nourris éclataient invariablement, tant les jeunes étudiants pourtant prompts à la critique
que nous étions ne pouvaient que s’incliner devant la performance pédagogique à laquelle ils avaient eu la chance d’assister.
À l’époque du Front populaire, de la guerre civile espagnole et de la montée du fascisme en Europe, Pierre George, comme
tant d’autres jeunes intellectuels, s’inscrit au Parti communiste. Ayant appris le russe, il a le privilège de parcourir l’U.R.S.S.,
dont il devient le spécialiste par excellence en son domaine. La géographie de ce vaste pays constitue justement la matière
du cours qu’il donne vers 1960 à l’Institut d’études politiques, où il enseignera également pendant plus de trente ans. Mais
l’homme n’est nullement doctrinaire et son enseignement reste essentiellement pratique et normalement objectif. On cherchera
vainement dans son immense production, plus de 60 livres totalisant au-delà de 14 000 pages, la trace d’une tendance à conver-
tir le lecteur à une quelconque théorie, qu’il s’agisse du marxisme ou de tout autre système de pensée.Très longtemps, il joue
aux Presses Universitaires de France un rôle d’éditorialiste pour tout ce qui touche de près ou de loin à la géographie. Il écrit
de nombreux Que-sais-je ? principalement sur des sujets de géographie économique : Géographie agricole du monde,
Géographie industrielle du monde, Les grands marchés du monde, L’économie des États-Unis, L’économie de l’U.R.S.S., etc.
Il écrit beaucoup aussi sur le fait urbain de même que sur les pays de l’est de l’Europe.
Le géographe a une vision planétaire des choses. Ses travaux à l’Académie des sciences morales et politiques, où il est
admis en 1980, en témoignent jusqu’à la fin de sa vie. Pour lui, les sciences de l’homme ne connaissent pas de frontières. Aussi
s’intéresse-t-il à l’économie, à la sociologie, à l’urbanisme, à la démographie, à l’histoire. Au cours des années soixante, on
le retrouve ainsi partout, donnant ici un cours à l’Institut d’urbanisme, faisant passer là un examen oral de géographie de la
population à l’Institut de démographie de l’Université de Paris (dont il sera le directeur de 1973 à 1977), siégeant dans divers
Conseils et dirigeant de nombreuses thèses de doctorat. C’est pourquoi ce bourreau de travail ne peut qu’être perçu comme
un redoutable mandarin lors de la fameuse crise de 1968. Les critiques qui lui sont alors adressées lui paraissent incompré-
hensibles et l’affectent durablement. Comme beaucoup d’autres intellectuels, il s’est entre-temps éloigné du Parti commu-
niste. Il se fait désormais plus inquiet à propos du sort qui attend notre planète et ses préoccupations l’orientent progressive-
ment vers l’écologie.
Pierre George ne voyait que d’un œil, mais quel œil ! Quand il entrait quelque part, rien ne lui échappait. Il s’intéressait à
tout, à commencer par ce que pouvaient lui dire ses interlocuteurs. Il était attentif aux autres, auxquels il cherchait, en véritable
professeur, à faire profiter de son extrême vivacité d’esprit. Aussi sera-t-il invité, en raison de sa notoriété, à donner des cours
dans de nombreuses universités, principalement en Amérique latine, mais aussi au Canada et au Québec. Il vint plusieurs fois
à l’Université de Montréal, qui lui décerna un doctorat honorifique, et à Ottawa, d’autant plus qu’il fonda et présida durant plu-
sieurs années la Société d’études canadiennes en France. Il était même membre étranger de la Société royale du Canada.
(Source : Institut de France, Académie des sciences
morales et politiques).
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Qu’on nous permette de donner un dernier trait de caractère du personnage. Au lendemain du décès, il y a quelques
années, de celle qui a été, au cours de six décennies, sa compagne de vie et sa collaboratrice, nous avons eu l’occasion, étant
en France, de lui adresser un mot de condoléances. Quelle n’a pas été d’abord notre stupéfaction de recevoir, par retour du
courrier, une lettre manuscrite de remerciements signée par l’étonnant nonagénaire. Mais à la réflexion, cela nous a paru en
tout point conforme au comportement de cet homme hors du commun.
Hubert CHARBONNEAU
Université de Montréal
ŒUVRES DE PIERRE GEORGE
La bibliographie de l’œuvre monumentale de Pierre George reste à établir. Nous n’indiquons ci-dessous que ses principaux
ouvrages, ce qui n’inclut pas toutefois les brochures comme, par exemple, ses cours au Centre de Documentation Universitaire.
La plupart de ces livres ont fait l’objet de réédition et de traduction dans plusieurs langues. Qu’il suffise de mentionner que leur
auteur a vu, pendant 45 ans, à la mise à jour de 16 éditions du Que-sais-je? sur l’économie des États-Unis et à 17 éditions
de celui sur l’économie de l’U.R.S.S.
Blanc, A., George, P. et Smotkine, H., 1967. Les Républiques socialistes
d’Europe centrale. Presses Universitaires de France, Paris, 298 p.
Chaline, C., Rogé, F. et George, P., 1964. L’Europe des marchands et des navi-
gateurs. Presses Universitaires de France, Paris, 207 p.
Commerçon, N. et George, P. (sous la direction de), 1999. Villes de transition.
Anthropos, Paris, 221 p.
George, P., 1935. La Région du Bas-Rhône, étude de géographie régionale.
J.B. Baillière, Paris, 691 p.
George, P. (en collaboration), 1935.Trois rivières de Bocage : Mayenne, Sarthe,
Loir. Éditions U.S.H.A., Aurillac, 151 p.
George, P., 1936. La Forêt de Bercé : étude de géographie forestière.
J.B. Baillière, Paris.
George, P., 1938. Études géographiques sur le Bas-Languedoc. Peyre.
George, P., 1938. Géographie économique et sociale de la France. Éditions
Hier et Aujourd’hui, Paris, 223 p.
George, P., 1941. Les Pays de la Saône et du Rhône. Presses Universitaires de
France, Paris, 220 p.
George, P., 1942. Géographie des Alpes. Presses Universitaires de France,
Paris, 225 p.
George, P., 1945, Géographie sociale du monde. Presses Universitaires de
France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 197, 120 p.
George, P., 1945. L’économie de l’URSS. Presses Universitaires de France,
Paris, Collection Que-sais-je ?, 179, 128 p.
George, P., 1946. Géographie agricole du monde. Presses Universitaires de
France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 212, 120 p.
George, P., 1946. L’économie des États-Unis. Presses Universitaires de France,
Paris, Collection Que-sais-je ?, 223, 135 p.
George, P., 1946. Les régions polaires. Armand Colin, Paris, 207 p.
George, P., 1946. L’œuvre scientifique et les réalisations économiques dans
l’Arctique soviétique. Presses Universitaires de France, Paris, 55 p.
George, P., 1947. Géographie industrielle du monde. Presses Universitaires de
France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 246, 128 p.
George, P., 1947. Le problème allemand en Tchécoslovaquie, 1919-1946.
Imprimerie nationale, Paris, 96 p.
George, P., 1947. L’U.R.S.S. Presses Universitaires de France, Paris, 497 p.
George, P. (en collaboration), 1947. Problèmes de paix. Paris.
George, P., 1949. L’économie de l’Europe centrale slave et danubienne. Presses
Universitaires de France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 328, 128 p.
George, P., 1950. Géographie de l’énergie. Librairie de Médicis, Paris, 469 p.
George, P., 1951. Introduction à l’étude géographique de la population du
monde. Presses Universitaires de France, Paris, Cahiers de l’Institut natio-
nal d’études démographiques, 14, 284 p.
George, P., 1952. La Ville. Le fait urbain à travers le monde. Presses
Universitaires de France, Paris, 300 p.
George, P., 1952. Les grands marchés du monde. Presses Universitaires de
France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 608, 128 p.
George, P. et Tricart, J., 1954. L’Europe centrale. Presses Universitaires de
France, Paris, 2 vol., 753 p.
George, P., 1956. La Campagne. Le fait rural à travers le monde. Presses
Universitaires de France, Paris, 397 p.
George, P., 1956. Précis de géographie économique. Presses Universitaires
de France, Paris, 400 p.
George, P., 1959. Questions de géographie de la population. Presses
Universitaires de France, Paris, Cahiers de l’Institut national d’études démo-
graphiques, 34, 229 p.
George, P. et Randet, P., 1959. La Région parisienne. Presses Universitaires de
France, Paris, 160 p.
George, P., 1961. Précis de géographie urbaine. Presses Universitaires de
France, Paris, 279 p.
George, P., 1963. Géographie de la consommation. Presses Universitaires de
France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 1062, 128 p.
George, P., 1963. Géographie de l’U.R.S.S. Presses Universitaires de France,
Paris, Collection Que-sais-je ?, 1079, 127 p.
George, P., 1963. Panorama du monde actuel. Presses Universitaires de France,
Paris, 219 p.
George, P., 1963. Précis de géographie rurale. Presses Universitaires de France,
Paris, 360 p.
George, P., 1964. Géographie de l’Europe centrale slave et danubienne. Presses
Universitaires de France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 1123, 128 p.
George, P., 1964. Géographie de l’Italie. Presses Universitaires de France, Paris,
Collection Que-sais-je ?, 1125, 128 p.
George, P., Guglielmo, R., Kayser, B. et Lacoste, Y., 1964. La géographie active.
Presses Universitaires de France, Paris, 394 p.
George, P., 1965. Géographie de la population. Presses Universitaires de
France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 1187, 128 p.
George, P., 1966. Sociologie et géographie. Presses Universitaires de France,
Paris, 217 p.
George, P., 1967. La France. Presses Universitaires de France, Paris, 268 p.
George, P. et Sévrin, R., 1967. Belgique, Pays-Bas, Luxembourg. Presses
Universitaires de France, Paris, 284 p.
George, P., 1968. L’Action humaine : étude géographique. Presses Universitaires
de France, Paris, 246 p.
George, P., 1969. Population et peuplement. Presses Universitaires de France,
Paris, 207 p.
George, P., 1970. Les méthodes de la géographie. Presses Universitaires de
France, Paris, Collection Que-sais-je ?, 1398, 126 p.
George, P. (sous la direction), 1970. Dictionnaire de la géographie. Presses
Universitaires de France, Paris, 510 p.
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George, P., 1971. Géographie des États-Unis. Presses Universitaires de France,
Paris, Collection Que-sais-je ?, 1418, 125 p.
George, P., 1971. L’environnement. Presses Universitaires de France, Paris,
Collection Que-sais-je ?, 1450, 127 p.
George, P., 1973. Géographie de l’électricité. Presses Universitaires de France,
Paris, 192 p.
George, P., 1974. L’ère des techniques : constructions ou destructions ? Presses
Universitaires de France, Paris, 174 p.
George, P., 1976. Les Migrations internationales. Presses Universitaires de
France, Paris, 230 p.
George, P., 1978. Populations actives : introduction à une géographie du travail.
Presses Universitaires de France, Paris, 237 p.
George, P., 1979. Le Québec. Presses Universitaires de France, Paris, Collection
Que-sais-je ?, 1793, 127 p.
George, P., 1980. Sociétés en mutation. Presses Universitaires de France, Paris,
127 p.
George, P., 1981. Géographie des inégalités. Presses Universitaires de France,
Paris, Collection Que-sais-je ?, 1962, 127 p.
George, P., 1982. Fin de siècle en Occident : déclin ou métamorphose ? Presses
Universitaires de France, Paris, 191 p.
George, P., 1984. Géopolitique des minorités. Presses Universitaires de France,
Paris, Collection Que-sais-je ?, 2189, 127 p.
George, P., 1986. L’immigration en France : faits et problèmes. Armand Colin,
Paris, 167 p.
George, P., 1989. Les hommes sur la terre : la géographie en mouvement.
Seghers, Paris, 221 p.
George, P., 1989. Avignon, une ville du passé et du présent.
George, P., 1990. Le Métier de géographe : un demi-siècle de géographie.
Armand Colin, Paris, 249 p.
George, P., 1992. La géographie à la poursuite de l’histoire. Armand Colin,
Paris, 127 p.
George, P., 1994. Chronique géographique du XXe siècle. Armand Colin, Paris,
129 p.
George, P., 1995. Le Temps des collines. La Table ronde, Paris, 148 p.
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